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Deux campagnes 
d’évangélisation 
dans la capitale 
de l’Angola
En aout et septembre, Randy Roberts a été 
l’évangéliste principal de deux campagnes 
d’évangélisation en partenariat avec CfaN 
à Luanda, en Angola. Formé et encadré 
par Daniel Kolenda, Randy est diplômé du 
Bootcamp et a prêché lors de nombreuses 
campagnes d’évangélisation CfaN. Il a été 
rejoint en Angola par Peter Vandenberg 
qui a grandement touché le cœur des 
responsables d’églises locales lors des 
Conférences Fire. Randy a partagé ce 
merveilleux rapport avec nous !

ANGOLA
aout/septembre 2023
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Luanda est la capitale de l’Angola, avec 2,6 millions d’habitants.



Des miracles – 
plus que des guérisons
Lors de ma première soirée à Luanda, j’ai 
participé à un banquet avec quelques-uns 
des principaux dirigeants de l’Angola, tant 
de l’église que du gouvernement. Certains 
n’étaient pas convaincus que Dieu faisait encore 
des miracles.  Mais je leur ai demandé de 
regarder dans la salle les différentes personnes 
rassemblées. En regardant autour d’eux, ils ont 
tous convenu que c’était vraiment un miracle 
qu’ils soient réunis.

L’Angola a été en proie à une guerre civile 
pendant trois décennies ! La division du 
pays a été monumentale et a constitué une 
pierre d’achoppement majeure pour son 
développement. Nous avons pu voir comment 
Dieu utilisait ces campagnes pour rassembler 
le pays et le corps de Christ. 

Nous avons vu Dieu accomplir tant de miracles 
pour que les réunions puissent avoir lieu que je 
pourrais écrire un livre. On nous a dit : « Non, 
c’est impossible et cela n’arrivera jamais en 
Angola », un nombre incalculable de fois et 
pourtant, à chaque fois, Dieu est intervenu 
en notre faveur. Il a envoyé quelqu’un pour 
résoudre le problème à chaque fois. Il a utilisé 
des directeurs de banque, des chauffeurs de 
taxi, des pasteurs, des concierges d’hôtel, des 
membres du parlement, des généraux et même 
le président lui-même pour arranger les choses 
en notre faveur.

Un homme de 55 ans, 
Joaquim, souffrait d’une 
dépendance au tabac 
depuis plus de 30 ans. Il 
ne pouvait pas passer 30 
minutes sans fumer une 
cigarette. Il est venu à la 
campagne le jeudi soir et 
après la prière, toute envie 
de fumer l’a quitté. Il a 
témoigné le samedi qu’il 
n’avait pas fumé depuis.

André avait une grosse 
tumeur sous son bras 
droit et dans sa poitrine 
depuis 2017. Un ami lui a 
parlé des campagnes et 
que Dieu y guérissait des 
gens ; il en a ri, mais a dit 
qu’il irait quand même. Il est 
arrivé juste au moment où je 
commençais à prier pour les 
malades. En entrant sur le 
terrain, il a senti la pression 
dans sa poitrine se dissiper. 
En passant sa main sous 
son bras, il a été choqué 
de constater que la tumeur 
de la taille d’une balle de 
baseball qui s’y trouvait 
depuis six ans avait disparu.

Adelina avait eu un accident 
vasculaire cérébral il y a 
trois ans et était paralysée 
du côté droit à partir de 
l’épaule. Après la prière 
de guérison, elle est 
venue danser avec moi 
sur l’estrade. Elle n’était 
même pas au courant de la 
campagne d’évangélisation 
jusqu’à ce que sa sœur 
l’appelle ce matin-là et lui 
dise qu’elle devait y aller.



Jésus est venu pour chaque individu
Notre arrivée à Luanda n’aurait pas pu mieux 
se passer. Des dizaines de personnes nous ont 
accueillis. Nous avons pu donner plusieurs 
interviews à la télévision pour promouvoir 
les campagnes. Nous avons ensuite organisé 
un diner pour les leaders qui nous ont 
aidés pendant de nombreux mois. Il y avait 
beaucoup de monde. Toutes les personnes 
clés étaient présentes, y compris plusieurs 
membres du parlement, des ambassadeurs 
et presque tous les principaux responsables 
d’églises du pays. Tout allait pour le mieux.

Puis nous sommes arrivés sur le terrain 
le premier soir et la foule n’était pas celle à 
laquelle je m’attendais. Il y avait environ 
14 000 personnes sur un terrain qui pouvait en 
accueillir un million. 

Mes pensées ont commencé à s’emballer. 
Qu’avions-nous manqué ? Où avais-je fait des 
erreurs ? Que vont penser nos partenaires ? 
Nous avons dépensé tout cet argent. Oh non 
! Tout cela et bien d’autres choses encore ont 
défilé dans mon esprit.

Par Sa grâce, j’ai pu chasser ces pensées et faire 
ce pour quoi Dieu m’avait envoyé : prêcher 
l’Évangile ! J’ai prêché à ces 14 000 personnes 
comme si elles étaient un million. 

Ce qui manquait à la foule en termes de taille 
était compensé par une faim insatiable de 
Dieu. En réponse, Il a commencé à agir. Il y 
a eu tellement de miracles que nous n’avons 
pas pu les évoquer tous. Mais alors que nous 

quittions le terrain, j’étais toujours en train de 
penser à mes attentes insatisfaites concernant 
la taille de la foule. C’est alors que le Seigneur a 
commencé à s’occuper de moi. 

Albertina avait 12 ans et n’avait jamais fait un 
pas mais elle rentra chez elle à pied ce soir-là. 
Ne valait-elle pas tous les efforts et l’argent ? 
Qu’en est-il de José qui allait se suicider ce 
soir-là avant de tomber sur la campagne et de 
donner sa vie à Jésus ? Ou du petit garçon de 4 
ans qui n’avait jamais entendu ni parlé et qui a 
dit « Maman » pour la première fois de sa vie ? 
Ou des innombrables autres personnes qui ont 
été touchées par notre Seigneur Jésus ?

Dieu ne pensait pas à ce que les gens allaient 
ou n’allaient pas penser de moi. Il ne pensait 
pas à l’argent et Il ne pensait certainement pas 
à mon ego.

IL PENSAIT AUX INDIVIDUS. 
IL ME DEMANDAIT SI JE ME SOUCIAIS DES 
DIFFÉRENTS INDIVIDUS AUTANT QUE LUI. 
IL M’A ENSUITE MONTRÉ QUE S’IL NE 
POUVAIT PAS ME FAIRE CONFIANCE POUR 
UNE SEULE PERSONNE, IL NE POUVAIT PAS 
ME FAIRE CONFIANCE POUR DES MILLIONS.  

J’avais été corrigé.



« Trop » de témoignages !
L’arrivée sur le terrain de la FAPA le dernier 
soir de notre séjour à Luanda a été entouré 
d’émotions douces-amères. Je voulais sauter 
de joie en voyant ce que Dieu avait fait dans 
le cœur des leaders de ce pays, comment Il 
avait commencé à les unifier et comment 
Il avait libéré tant de gens de l’emprise de 
l’ennemi. D’un autre côté, je savais que c’était 
ma dernière chance de proclamer l’Évangile 
sur ce terrain.

Nous nous sommes réjouis en voyant que 
la foule avait plus que doublé par rapport 
à la soirée précédente. Chaque soir, la faim 
du peuple angolais était insatiable. Dieu a 
répondu à leur faim par Sa puissance. 

Nous avons vu tellement de miracles chaque 
soir que nous ne pouvions pas tous les 
évoquer. J’ai donc commencé à faire monter 
sur scène les personnes dont les miracles 
avaient été vérifiés, afin de pouvoir leur 
serrer la main et les bénir. Nous n’avions pas 
le temps de donner le témoignage de tout le 
monde, c’était donc le moins que je puisse 
faire. Le dernier soir ne fut pas différent. Après 
le témoignage de nombreuses personnes, 
nous avons fait monter sur scène 20 à 30 
personnes dont les yeux aveugles s’étaient 
ouverts, dont les oreilles sourdes entendaient 
désormais, dont les tumeurs avaient disparu 
et qui avaient reçu bien d’autres signes de la 
puissance de Dieu.

103 110 
conversions 
documentées

Peter Vandenberg (vice-président de CfaN) a travaillé 
aux côtés de Randy Roberts, et a exercé son ministère 

auprès des pasteurs locaux et des responsables 
d’église lors des Conférences Fire qui accompagnaient 

les campagnes d’évangélisation. Il a partagé :

Nous avons 
organisé deux campagnes 
d’évangélisation parce que 
cette ville très étendue com-

portait deux zones résidentielles à 
forte densité, littéralement situées 
de part et d’autre de la ville. Les 
habitants de chacune de ces régions 
se comptaient par centaines de mil-
liers, mais pour des raisons géogra-
phiques et économiques, ils ne pou-
vaient pas se déplacer pour assister 
à une campagne d’évangélisation. 
Au lieu de venir à la campagne, c’est 
la campagne qui est venue à eux.

Les pasteurs et les évêques nous 
ont dit à plusieurs reprises qu’ils 
n’avaient jamais rien vu de tel dans 
leur vie. Tous ont été profondé-
ment émus que nous venions à eux 
car, selon eux, ‘personne ne vient 
nous aider’.

Au cours des deux campagnes, 
nous avons enregistré 103 110 
décisions pour Jésus, et grâce 
à notre système de suivi, ces 
nouveaux croyants ont été orientés 
vers des centaines d’églises 
coopérant à l’événement ».



Nous ne reculons pas !
« NOUS, NOUS NE SOMMES PAS DE CEUX QUI SE RETIRENT 
POUR SE PERDRE, MAIS DE CEUX QUI ONT LA FOI POUR SAUVER 
LEUR ÂME »  (Hébreux 10:39)

Cela pourrait être notre devise et elle s’applique à tous les 
membres de l’équipe. Lorsque l’équipement fonctionne mal, 
l’équipe technique ne recule pas. Elle s’en remet à Dieu et avance 
jusqu’à ce que le problème soit résolu. Lorsque les camions 
tombent en panne au milieu de l’endroit le plus sec de la planète, 
nous ne reculons pas. Nous faisons confiance au Seigneur et 
réglons le problème. Lorsque nos autorisations de terrain nous 
sont retirées à dix – oui à dix ! – reprises, nous Lui demandons 
ce qu’il faut faire et nous continuons à avancer. Lorsqu’il semble 
que nous n’avons plus d’argent et que nous avons encore besoin 
de beaucoup, nous semons une graine et continuons le travail 
– et Dieu envoie des personnes avec les ressources dont nous 
avons besoin ou change même le taux de change de 50 % en 
notre faveur. Et après tout cela et bien plus encore, lorsque nous 
nous présentons à la première soirée et que la foule n’est pas 
celle que nous attendions, nous ne retournons pas dans notre 
chambre pour pleurer. Nous allons de l’avant et prêchons 
l’Évangile de Jésus-Christ, nous réjouissant que Dieu nous 
permette de faire ce travail. Et 
en faisant cela, en ne reculant 
pas devant la destruction, 
nous ne préservons pas 
seulement nos âmes. 

Nous préservons les âmes 
de ceux qui choisissent 
Jésus – en l’occurrence, 
plus de 100 000 personnes 
précieuses à Luanda !

Milena avait une tumeur à la gorge 
depuis plusieurs années. Son amie 
lui avait dit que Dieu guérissait des 
gens au « campo de FAPA » (terrain 
de campagne) et qu’elle devait 
l’accompagner. Elle a hésité mais a 
finalement accepté d’y aller. Alors 
qu’elle attendait son amie, celle-
ci l’appela pour lui dire qu’elle ne 
pouvait pas venir. Dieu soit loué 
qu’elle ait décidé d’y aller seule car 
la tumeur de la taille d’une fraise a 
disparu en un instant. Elle a pleuré de 
joie en nous racontant ce que Jésus 
avait fait pour elle. 

Nous avons organisé 2 
campagnes d’évangélisation de 4 
soirées chacune, de part et d’autre de 
la capitale.



José venait de sortir de prison et avait été renié par sa famille et ses amis. Il en 
était arrivé à un tel point de désespoir qu’il avait dépensé le reste de son argent 
pour s’acheter du poison afin de se suicider. On aurait pu entendre une mouche 
voler pendant qu’il décrivait comment il avait négocié avec le commerçant pour 
pouvoir se procurer le poison qui devait mettre fin à sa vie. Une chose amusante 
s’est produite alors qu’il s’apprêtait à avaler le poison et à « s’endormir ». Il a vu une 
bannière de campagne suspendue au-dessus de la route qui menait au terrain. Il 
s’est donc dit qu’il irait écouter le message avant de poursuivre son plan de suicide. 
Il a écouté mais n’a pas fait la prière du salut.

Nous avons ensuite allumé les tonneaux remplis d’objets de sorcellerie et j’ai 
ordonné au diable et à tous les esprits mauvais de partir. Pendant que je faisais 
cela, il a dit qu’il avait senti une lourdeur comme une couverture épaisse se 

détacher de lui et qu’il ne voulait plus se suicider. Au lieu de 
cela, il voulait bruler le poison qui devait lui ôter la vie. La foule 

a explosé de joie lorsqu’il a fini de nous raconter comment 
Jésus avait épargné sa vie. Puis il a pris une décision encore 
plus importante que celle de bruler le poison : il a fait de 
Jésus son Seigneur et son Sauveur !

L’équipe CfaN a eu la tâche herculéenne de 
démonter, charger, déplacer et monter le son, 

la scène et les lumières en seulement trois 
jours entre les deux campagnes.

EN FAISANT UN DON À CFAN, 
VOUS CONTRIBUEZ À AMENER 
DES MILLIONS DE PERSONNES 
À JÉSUS. MERCI DE JOINDRE 
VOTRE FOI À LA NÔTRE.

CFAN.EU/DON



Come Alive 
Helsinki
L’événement a été le premier 
événement d’évangélisation en plein 
air à Helsinki avec des églises unifiées 
pour Jésus dans cette génération.

Une campagne d’évangélisation « Come Alive 
Helsinki », de 3 jours menée par les évangélistes 
CfaN Matias Toivainen et Lukas Abildsten, s’est 
inscrite dans la vision de la Décennie Moisson 
Double : MULTIPLIER et COLLABORER. Cet évé-
nement s’est concrétisé après que Petri Kank-
kunen soit rentré en feu du Fire Camp qui avait 
eu lieu à Oslo. Petri et Lukas avaient animé des 
formations à l’évangélisation, remplies de per-
sonnes désireuses d’atteindre les perdus, ce qui 
avait fait naitre la vision d’un événement d’évan-
gélisation en plein air. Matias avait labouré le 
terrain en Finlande pendant des années, mais 
quelque chose semblait différent cette fois-ci. Ils 
ont trouvé unité et une nouvelle passion parmi 
les églises, un désir de courir ensemble. 
 
La faveur de Dieu s’est déversée sur l’événement, 
car les autorisations ont été accordées facilement. 
Plus d’une centaine de bénévoles ont donné de 
leur temps pour prier, préparer l’événement, 
adorer, prêcher dans les rues et inviter les per-
dus. Lorsque nous mettons nos dons en commun 
pour les objectifs du Royaume, les résultats sont 
fantastiques. 

DEUX CAMPAGNES D’ÉVANGÉLISATION DANS LA CAPITALE DE L’ANGOLA

Les évangélistes 
Lukas Repert, Matias 

Toivanen et Lukas 
Abildsten

9 ans de maladie cœliaque 
(entéropathie au gluten) 
sévère guéris. J’ai mangé du 
gluten deux jours de suite 
sans réaction ! 

De graves problèmes 
digestifs ont été guéris après 
avoir entendu le témoignage 

de guérison de la maladie 
cœliaque.

5 ans de douleurs à l’épaule 
et à la hanche guéris !

Des douleurs du haut du dos 
et des pieds sont guéries !

Plus de douleur à la cheville !

Dieu a guéri des gens 
tous les soirs

Après l’événement, il y a eu 
un culte et des baptêmes 

dans un lac voisin, avec 
encore plus de conversions.

Beaucoup ont couru vers 
l’avant pour donner leur 
vie à Jésus, 41 au total !

Nous avons loué et adoré avec 
des équipes de louange locales, 
dansé dans la joie, prié pour les 
malades et prêché l’Évangile.

Lors de cet événement, des centaines de 
personnes ont entendu l’Évangile chaque soir.

www.cfan.eu/don
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